
Que représente réellement 
Noël pour nous ? 

JÉSUS DIT : « JE SUIS LA LUMIÈRE DU MONDE. CELUI QUI ME 

SUIT NE MARCHERA PAS DANS LES TÉNÈBRES, MAIS IL AURA 

AU CONTRAIRE LA LUMIÈRE DE LA VIE. »

JEAN 8 :12
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La vie à l’EBBP
NOVEMBRE 2021 – DECEMBRE 2021



Le mot du pasteur
NOTRE NOUVELLE IDENTITÉ EN JÉSUS-CHRIST



Beaucoup de chrétiens vivent encore sans vraiment

rechercher la volonté de Dieu pour leur vie.

D'ailleurs même, pour beaucoup, ce n'est même pas

important. Leur seule préoccupation, c'est comment

bien gagner leur vie.

Le Seigneur Jésus a dit: « En effet, celui qui fait la

volonté de Dieu, celui-là est mon frère, ma sœur, ma

mère » (Marc 3 : 35).

Peut-on réellement faire la volonté du père sans

connaître la volonté du père pour notre vie ???

Ne serait-ce pas de la religiosité ??? Tous les dimanches

je suis au culte, les lundis soir, à la réunion de prières,

mercredis, études bibliques.

Je suis même aux distributions de traités pour

l'évangélisation.

Toutes ces choses sont bonnes et correspondent

évidemment à la volonté du Seigneur.

Mais qu'en est-il de la volonté de Dieu pour MA VIE???

Cette question est primordiale. Pourquoi ? Parce qu'elle

me permet d'être à MA PLACE, cette place choisie par

Dieu.

Cette place qui me permet d'accomplir l'œuvre que Dieu

a préparée d'avance et que Moi, je dois accomplir.

Éphésiens 2 : 10 :

« Car nous sommes son ouvrage, ayant été créés en

Jésus Christ pour de bonnes œuvres, que Dieu a

préparées d'avance, afin que nous les pratiquions. »

LE MOT DU PASTEUR

… suite

COMMENT CONNAÎTRE LA VOLONTÉ DE DIEU POUR 
MA VIE ?



Il s'agit bien sûr du PLAN DE DIEU POUR MA VIE.

C'est exactement cela qui fait la différence entre les

chrétiens. Ceux qui sont à la place que Dieu a prévue et

les autres qui sont à une place quelconque.

Six moyens pratiques non exhaustifs pour discerner la

volonté de Dieu pour ma vie :

1) AVOIR UNE ENVIE SINCÈRE DE CONNAÎTRE LA 

VOLONTÉ DE DIEU POUR MA VIE

Actes 9 : 6 :

« Tremblant et saisi d’effroi, il dit: Seigneur, que veux-tu

que je fasse? Et le Seigneur lui dit: lève-toi, entre dans la

ville, et on te dira ce que tu dois faire. »

En effet, bien que très évident, c’est là que réside

souvent le problème le plus important: DÉSIRER

ARDEMMENT connaître la volonté de Dieu pour ma vie.

Est-ce que le Seigneur est obligé de nous secouer

comme cela fut le cas pour Paul, afin que nous

cherchions à connaître son plan pour notre vie???

2) COMPRENDRE QUE LA VOLONTÉ DE DIEU EST 

TOUJOURS EN HARMONIE AVEC LA BIBLE

Si nous désirons faire quelque chose qui s’oppose à la

Bible, nous savons que ce n’est pas de Dieu (Ps.1 ; 2

Cor.6 :14, p. ex.). Si Dieu a déjà donné une direction

claire dans sa Parole, il n’est pas nécessaire de s’attendre

à une révélation personnelle. Ouvrir sa Bible « au hasard

» pour recevoir une direction est souvent risqué...

Dans Actes 9:6, l'apôtre Paul VEUT le plan de Dieu pour

sa vie et rien d'autre. Paul est un érudit de la Bible

(Ancien Testament), il connaît donc la parole écrite de

Dieu mais dans ce texte ici, il demande la Volonté de

Dieu pour sa vie personnelle.

LE MOT DU PASTEUR

… suite



3) TENIR COMPTE DES CIRCONSTANCES 

PROVIDENTIELLES

Quand tout est contraire à ce que nous pensons être Sa

volonté, avancer lentement ! Dieu sait ouvrir et fermer

les portes aussi en fonction des circonstances.

Les circonstances qui ont amené Paul à se tourner vers

le Seigneur Jésus sont évidentes ici... Il faut donc être

sûr que les circonstances ne vont pas à l'encontre de la

volonté de Dieu.

4) COMPRENDRE QUE LA PRIÈRE EST VITALE

Psaumes 5 :8 ; 31 : 3 ; 86 : 11 nous enseignent à prier

pour la direction de Dieu (cf. Jacques 1 :5).

5)  LES CONSEILS DES PERSONNES SPIRITUELLES 

PEUVENT AIDER

« Le salut est dans le grand nombre de conseillers »

(Pr.24 : 6). Ce n’est pas une règle immuable, mais je dois

quand même réfléchir si personne n’est d’accord avec

moi …

Si beaucoup de chrétiens qui marchent vraiment avec le

Seigneur ne vont pas dans votre sens, il y a lieu de se

poser les bonnes questions..

6) ACCOMPLIR LA VOLONTÉ DE DIEU GÉNÈRE LA 

PAIX

Voici un homme qui a servi notre Dieu dans des

circonstances tellement dures au point où il a pensé

plusieurs fois que c'était la fin. C'est cet homme-là, qui

encourageait encore les autres chrétiens à se confier en

Dieu.

LE MOT DU PASTEUR

… suite



Pourquoi ? Parce qu'il était dans la PAIX DE DIEU.

Lorsqu'on est dans la volonté de Dieu, on est en PAIX.

Philippiens 4 : 6-7 :

« Ne vous inquiétez de rien; mais en toute chose faites

connaître vos besoins à Dieu par des prières et des

supplications, avec des actions de grâces ».

[Et la paix de Dieu, qui surpasse toute intelligence,

gardera vos cœurs et vos pensées en Jésus Christ].

RECHERCHONS LA VOLONTÉ DE DIEU POUR

NOTRE VIE

Jean-Louis Koué

LE MOT DU PASTEUR

… suite



Une réflexion sur l’église…..

Tu peux être né à l´église

Tu peux avoir été baptisé à l´église

Tu peux t’être marié à l´église

Tu peux avoir chanté dans la chorale de l´église

Tu peux être allé pendant des années à l´église

Tu peux avoir toujours servi à l´église

Tu peux avoir participé à toutes les réunions de 

l´église

Tu peux avoir été toujours pieux à l´église

Tu peux n’avoir manqué aucun culte à l´église

Tu étais peut-être la personne qu´il fallait connaitre à 

l´église

Tu peux même avoir eu ton enterrement à l´église

Et malgré tout, tu vas finir en enfer parce que tu 

étais un enfant de l´église mais que tu n´étais pas à 
Jésus Christ.

Il est nécessaire de naitre de nouveau, de prendre sa 

croix et de suivre le Seigneur Jésus Christ.

Ce n´est pas l´église qui va te sauver, c´est Jésus 
Christ !

… suite



*       Pour tous ceux qui sont à la 
recherche d´un emploi
*       Pour ceux qui souffrent par manque 
de moyen, par maladie, ou suite à des  
attaques 
spirituelles
*       Pour notre gouvernement et nos 
responsables politiques
*       Pour tous nos frères et sœurs 
persécutés dans le monde et 
particulièrement pour ceux en Afghanistan, 
en Chine et en Corée du Nord
*       Pour notre projet que nous soutenons 
en Roumanie avec Gabriel 
*       Pour les épouses, les époux, les 
enfants, les membres de nos familles, nos 
ami(e)s les plus proches et nos collègues 
de travail qui ne connaissent pas le 
Seigneur.

LISTE DE PRIÈRES



*       Pour Paul et son épouse Gloria en 
Chine ainsi que leur église et le pasteur 
Luigi, pour que le Seigneur les renforce 
dans la persécution. Voici le message qu’il a 
transmis au Pasteur, traduit en français :
"Cher Pasteur Bozzi, veuillez prier pour 
notre église, mon pasteur Luigi et sa 
famille, et moi et ma famille. Lorsque nous 
avons eu le service du dimanche il y a 
plusieurs heures, notre église a été 
perquisitionnée par le gouvernement. 
Beaucoup de frères et sœurs ont été 
emmenés et placés en garde à vue, mon 
pasteur et moi y compris. Nous venons 
d'être libérés. Mon pasteur pourrait être 
déporté. Merci de prier pour nous et pour 
nos frères et sœurs en Chine.«

*     Pour les parents de Jérémy, pour Théo, 
Chantal, Bruno, Julien, Pascale, la maman 
d´Alexandre, Rafael et son père, le père et le 
frère de Jonathan, Camélia

LISTE DE PRIÈRES



*  Pour Otilia et Benoît dans leurs 
nouvelles fonctions de trésorier de l´église

*       Pour Karolyne qui nous a quittés 
momentanément pour suivre des études à 
Nantes

*       Pour Aldo et notre église « sœur » 
d´Argenteuil 

*       Pour le pasteur Taberlet et ses 
proches à Lorient
*       Pour Raoul, notre nouveau stagiaire à 
l´église de l´EBBP
*       Pour nos malades et nos personnes 
âgées
*       Pour Alzennyr, Michel Roy, François, 
Alexandre, Annick et Bernard, Akouavi, 
Paulette, Marie-Thérèse, Christine, Max et 
Gerry, Alain et Michelle, Michelle et 
Georges,

LISTE DE PRIÈRES



*       Pour nos pasteurs :

- Emmanuel et sa famille,

- Jean-Alain, particulièrement pour sa 
santé

- Jean-Louis, son engagement auprès des 
jeunes et des couples ainsi que pour toute 
sa famille

- Philippe Pluchon et sa famille

- Daniel sa maladie, son stage ainsi que sa 
famille au Togo

*       Pour l´évangélisation au mois de 
novembre, tous les après-midi à l´EBBP

*       Pour le baptême d´Ousmane prévu le 
21 novembre après-midi, un jeune 
musulman converti à Jésus Christ

LISTE DE PRIÈRES



Interview - Témoignage
EMMANUEL BOZZI



…. suite

Pas du tout ! Si on m’avait dit… j'aurais éclaté de rire

rien qu'en y pensant. À dix-huit ans, je n’étais même pas

croyant, c'est tout dire !

INTERVIEW

Bonjour Emmanuel !

Tu es pasteur à Paris, est-ce que tu as toujours

voulu être pasteur ?

Bonjour Anne !

Tu veux dire que tu n’avais aucune religion ?



INTERVIEW

J’avais abandonné le catholicisme de ma famille et j’étais

devenu athée…

J’ai passé mon lycée dans un collège privé catholique à

Paris et j’ai vu l’hypocrisie et l’esprit malsain que

certains prêtres pouvaient manifester… Ma rébellion a

commencé à grandir, et mon envie de goûter aux plaisirs

de toutes sortes, interdits si possible. Du coup j’ai rejeté

toute foi en Dieu et en Jésus.

J’ai jeté le bébé avec l’eau du bain !

Assez mal. Alors que j'étais choyé à la maison, mes

études ont commencé à en pâtir, puis j'ai sombré dans

un égoïsme et un cynisme de plus en plus morbide.

J'étais attiré par l'esprit gothique. J'ai appris à faire mon

thème astral, mais ça ne m'a rien apporté. J’ai voulu

devenir humaniste, mais très vite j’ai constaté que je

n'avais pas d'amour pour les autres, je préférais

toujours penser à moi…

J'ai abandonné toute quête existentielle et je me suis

"éclaté" en faisant la fête le plus souvent possible. Mais

en rentrant chez moi à 4 ou 5 heures du matin, il y avait

ce grand vide qui ne voulait pas partir…

Comment se sont passées tes années

d’athéisme ?

…. suite



…. suite

INTERVIEW

Je ne suis pas revenu à la religion. J’ai rencontré Jésus-

Christ.

Comment es-tu revenu à la religion alors ?

Pas avec mes yeux, mais oui en personne à travers la

Bible et par la foi.

Un professeur de philo d’origine juive nous a fait

travailler sur quelques versets de la Bible. J’ai découvert

qu’il y avait dans ce livre une sagesse que je cherchais

vainement ailleurs. Dans les arts en général.

La Bible me révélait tout ce qui n'allait pas chez moi, et

elle me faisait entrevoir une solution.

Tu l’as rencontré en personne ?

Qu’as-tu fait alors ?



…. suite

INTERVIEW

J’ai commencé à lire les Évangiles. J’ai découvert un

Jésus très différent de la religion. Mais je n’avais pas

encore la volonté de le suivre.

La providence a voulu qu’une jeune fille chrétienne

évangélique soit dans ma classe, elle vivait sa foi avec

simplicité, pureté et joie, et elle m’a montré que c’était

possible si on s’attachait à Jésus.

Avec beaucoup de méfiance au départ. Je considérais

les chrétiens comme des idiots, des naïfs aveugles. Mais

un jour elle m’a invité à rencontrer son pasteur.

Il était direct et chaleureux et m’a parlé cœur à cœur.

Il a ouvert la Bible et m’a expliqué ma situation par

rapport à Dieu.

Et tu l’as suivie ?

Quelle situation ?

Que j’étais une créature de Dieu, mais je fuyais mon

créateur.

Que j’étais en train de me perdre tout seul.

Que Jésus était venu chercher et sauver ceux qui

étaient perdus.



…. suite

INTERVIEW

Je me suis repenti de ma rébellion, de mon impureté, de

mon orgueil devant le Dieu d’amour. Moi qui me

moquais de Jésus et ses disciples, je voulais aussi Le

suivre et l'aimer.

En comprenant qu'il avait donné sa vie pour moi sur la

croix, j’ai demandé à Jésus Christ de me pardonner et

me sauver.

Et qu’as-tu fait à ce moment ?

Bien sûr ! Il l’a promis !

Je suis devenu une nouvelle personne instantanément.

C'est comme si je redevenais un petit enfant ! Je voyais

tout et tout le monde avec des yeux de bonté et

d'amour ! Mon cœur débordait de paix et de joie. Je

n'avais plus peur de rien, en particulier de la mort.

J’ai trouvé ce que je cherchais auprès de Celui que

j'avais fui le plus possible !

Je ne cherchais plus à plaire, à séduire, à être aimé.

Je débordais d’amour pour Dieu et pour tous les

humains que je croisais.

Et l’a-t-il fait ?



…. suite

INTERVIEW

Mes yeux se sont éclairés. Mon égoïsme a été remplacé

par l'amour. J'ai pardonné immédiatement à mon père

qui était très dur à la maison. J'ai changé de

comportement avec mes parents et mes amis. Dieu a

tout remis droit dans ma vie. J'ai même pu arrêter de

fumer par la puissance de Dieu (car j'avais essayé, en

vain, par mes propres forces). J'ai rejoint des chrétiens

évangéliques qui avaient vécu la même expérience de

repentance et de conversion.

Et qu'est-ce que cela a changé pour toi ?

Je n’ai pas vraiment décidé. C'est en dernière année

d'école de gestion que Dieu m'a appelé à Son service

pendant la nuit. Il m'a montré ce que je perdrais et ce

que je gagnerais en Le suivant. Après une lutte interne,

j'ai cédé à Dieu parce que je savais qu'Il m'aimait et

qu'avec Lui tout serait meilleur. Mais c'était un énorme

pas de foi !

Et quand as-tu décidé de devenir pasteur ?



…. suite

INTERVIEW

Oui, point par point. Il m'avait montré que je devrais

quitter mes parents et mon école et compter sur Lui

pour mes besoins. Le soir même, mon père ayant appris

mon appel entra en furie dans ma chambre et exigea

que je quitte la maison sur le champ. J'ai fait ma valise

et j'ai été recueilli dans la maison de l'Institut Biblique.

Après cela, Dieu a pourvu en toutes choses jusqu'au

aujourd'hui. Il a été plus que fidèle et bon envers moi !

Je ne regrette pas une seconde d'avoir cru en lui et

d'avoir répondu à son appel !

Et tout s'est-il passé comme Dieu te l'avait

montré ?



Et comment ça se

passe du côté de

l´Institut Biblique
???

INSTITUT BIBLIQUE

Entre 2 et 5 personnes sont présentes chaque lundi et 

mardi.

Actuellement, les cours se déroulent en présentiel et en 

visio par WebEx.

Avec Emmanuel, le sujet principal de ces dernières semaines 

était l´eschatologie, c’est-à-dire l’étude de la fin des temps 
tels qu’elle est décrite dans la Bible.

Nous avons passé en revue :

- L´enlèvement

- La Tribulation

- Le Millenium

- Le jugement dernier

Avec Jean-Alain, les étudiants ont des discussions 

d´enseignement «libre ».

Depuis peu, Alain Mourinho nous donne également des 

cours sur la prière tandis que Jean-Louis nous enseigne la 

prédication.



DU CÔTÉ DE l’ÉGLISE

Message de Didier Silberstein



DU CÔTÉ DE l’ÉGLISE

Merci Steve Fowler d’avoir donné ton premier message lors du culte du 7 novembre 

entièrement en Français sur ce texte dans  Ephésiens 1:1-3

Que le Seigneur continue à te bénir dans ton ministère d’évangeliste. 🙏

Ephésiens 1;1-3

1 De la part de Paul, qui par la volonté de Dieu est apôtre de Jésus-Christ. A ceux qui 

appartiennent au peuple de Dieu à Éphèse et qui sont fidèles dans la communion avec 

Jésus-Christ : 

2 Que Dieu notre Père et le Seigneur Jésus-Christ vous accordent la grâce et la paix.

3 Louons Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus-Christ ! Il nous a bénis dans notre union 

avec le Christ, en nous accordant toute bénédiction spirituelle dans le monde céleste.



DU CÔTÉ DE l’ÉGLISE

Conférences du mois de novembre 2021

Message d’Aldo

Un petit groupe chante pendant le culte



DU CÔTÉ DE l’ÉGLISE

Benoit et Otilia ont repris la gestion de 

la trésorerie suite au départ de Karoline 

dans le cadre de ses études.



Coin des kids
NOVEMBRE 2021 – DECEMBRE 2021



Leçon
BEATRICE



Jésus a raconté une parabole à ses disciples, pour leur

expliquer qu’il fallait être prêt pour son retour.

Une parabole est une histoire de la vie de tous les jours,

qui est racontée pour expliquer et enseigner une vérité

biblique.

«Écoutez, voilà à quoi va ressembler le Royaume de

Dieu lors de mon retour » leur dit Jésus.

LECON

« Ce sera comme la préparation d’une grande fête» leur

dit-il. Un peu comme un mariage !



A l’époque de Jésus, avant un mariage, il se passait

quelque chose d’important.

Le marié allait chercher sa future épouse. On ne savait

pas exactement quand il arriverait dans la maison de sa

fiancée, mais c’était le soir ou la nuit car en Israël, il fait

trop chaud la journée pour faire la fête. Les meilleures

amies de la fiancée étaient là. Elles jouaient un rôle très

important : elles devaient aller à la rencontre du fiancé

et dans l’obscurité le conduire avec leurs torches vers sa

fiancée. On appelait ces jeunes filles « les vierges de la

fiancée ».

« Mon royaume ressemblera à ces dix vierges qui

attendent le fiancé » précise Jésus.

Imaginons les jeunes filles en train de se préparer…

Alors qu’elles s’activent à passer leurs robes et arranger

leurs coiffures, l’une d’elles s’écrie : « Les filles, avez-

vous pensé à vos torches ? »

« Bien sûr ! » répondent-elles en chœur.

LECON



LECON

Effectivement, dix torches brillent joyeusement dans la

nuit. Les jeunes filles les ont déjà allumées.

Dans les maisons on se servait de petites lampes à huile,

mais dehors on prenait de grandes lampes avec une

mèche faite d’un tissu trempé dans de l’huile. Ces lampes

résistaient mieux au vent. Elles étaient fixées sur un

bâton et pouvaient être portées comme des torches. Et

pour être sûr de toujours avoir de la lumière, on

emportait un petit récipient avec de l’huile pour

éventuellement en rajouter.

Les dix jeunes filles se mettent enfin en route et

s’arrêtent près d’un abri pour bergers.



Le temps passe et les dix jeunes filles attendent. Le

fiancé n’arrive toujours pas. La nuit est tombée et la

lune éclaire faiblement les environs. Les dix torches

projettent une lumière claire et chaude sur le groupe de

jeunes filles. L’une d’elles se met à bâiller, puis une

autre, et encore une autre…

Cela fait maintenant de longues heures qu’elles

attendent. « Mais où est-il donc ? » se demandent elles.

Toutes les dix finissent par s’endormir. Va-t-il encore

venir ?

LECON



Les dix jeunes filles sont blotties les unes contre les

autres. Elles ont planté les torches dans le sol.

La lumière faiblit peu à peu. Et le marié n’arrive

toujours pas. La nuit est tombée quand tout à coup, on

entend des cris : « Le marié arrive ! »

Une foule joyeuse approche. Les gens chantent et rient.

On crie : « Le marié arrive ! Où sont les jeunes filles de

la mariée ? Venez à la rencontre du marié ! »

Les jeunes filles se lèvent précipitamment !

Mais… les flammes des lampes s’éteignent presque. Il

est temps d’ajouter de l’huile! »

Soudain, on entend : « Oh non ! J’ai oublié ma réserve

d’huile ! Au total, cinq d’entre elles ont oublié

d’emporter leur réserve d’huile.

LECON



Les cinq jeunes filles négligentes demandent avec

instance à leurs amies de leur en prêter un peu.

« Nous avons très peu d’huile dans nos flacons de

réserve. » répondent les cinq jeunes filles prévoyantes. «

Si nous partageons, cela ne suffira ni pour vous ni pour

nous. »

« Courez vite au village ! Un soir de mariage, la

boutique du marchand d’huile sera sûrement ouverte.

Allez en acheter ! »

Les cinq jeunes filles négligentes courent au village. Les

autres les regardent s’éloigner, et murmurent attristées :

« Elles ont passé tant d’heures à choisir

leurs robes et ajuster leurs coiffures qu’elles en ont

oublié l’essentiel ! Quel dommage ! »

« Venez, allons à la rencontre du marié ! » s’écrient elles

enfin. Les lampes des cinq jeunes filles prévoyantes

brillent avec éclat dans la nuit.

LECON



Plus elles s’approchent du marié, plus leur joie est

grande. Les cinq jeunes filles prévoyantes entrent dans

la salle du banquet avec le marié. Les portes de la salle

des noces sont refermées pour que la fête ne soit pas

dérangée. C‘est un mariage vraiment fantastique !

Les cinq jeunes filles dont les lampes étaient allumées

participent à la fête. On mange, on rit, on chante et on

danse. Tout le monde est très joyeux !

Après un certain temps, on entend frapper à la porte.

Les cinq jeunes filles négligentes qui avaient oublié

d’emporter leur réserve d’huile sont de retour.

Elles supplient : « ouvrez-nous la porte ! »

« Je ne vous connais pas » répond le marié. C’est trop

tard !

À la fin de son récit, Jésus ajoute : « Restez donc

éveillés, parce que vous ne connaissez ni le jour ni

l’heure. »

LECON



Nous devons nous tenir prêts pour le retour du

Seigneur Jésus. Les cinq jeunes filles sages et

prévoyantes se préparaient pour la fête mais n’ont pas

oublié l’essentiel !

L’essentiel pour chaque être humain est de connaitre

Jésus, l’inviter à entrer dans sa vie, l’aimer et le servir.

Ainsi, nous serons prêts pour son retour, et pourrons

nous réjouir en sa présence pour l’éternité.

« Restez donc éveillés : vous ne savez pas quel jour

votre Seigneur viendra. »

Matthieu 24.42

LECON



Histoire
BEATRICE



HISTOIRE

Pour les bergers dans les champs autour de Bethléem, cette nuit avait

commencé comme toutes les autres nuits. Ils devaient veiller avec soin sur

leurs moutons, car bientôt, ils seraient vendus à Jérusalem, la capitale toute

proche, pour être offerts à Dieu dans le temple magnifique.

Les animaux devaient être en excellent état, sans aucune oreille égratignée ni

patte blessée.

Tout en se réchauffant autour d’un feu, les bergers qui montaient la garde

racontaient des histoires pour passer le temps et se tenir éveillés.

Soudain, le ciel sombre et silencieux resplendit d’une lueur vive, et un ange

éclatant de gloire descendit vers eux. Les bergers furent terrorisés, mais

l’ange leur dit : « N’ayez pas peur, je suis venu apporter une bonne nouvelle.

Elle sera un sujet de joie pour le monde entier. Aujourd’hui même, un bébé

vient de naître à Bethléem. C’est le Christ, le Seigneur. Allez le voir par vous-

mêmes.

Vous le trouverez emmailloté et couché dans une mangeoire. »



HISTOIRE

Tout à coup, le ciel s’anima d’une multitude d’anges, et l’air résonna de

leurs chants. Ils interprétaient d’une voix puissante un hymne de

louange et de reconnaissance à Dieu.

« Gloire à Dieu au plus haut des cieux » chantaient-ils. « Paix sur la

terre pour ceux en qui Dieu trouve plaisir. »



HISTOIRE

Puis, aussi subitement qu’ils étaient apparus, les anges disparurent.

Lentement, le ciel retrouva l’obscurité et le silence. Les bergers se

regardèrent, se demandant s’ils n’avaient pas rêvé !

« Eh bien, levons nous ! » se dirent-ils « allons voir si tout cela est

vrai. »

Ils coururent à travers champs jusqu’à la ville endormie. Ayant trouvé

Marie et Joseph et vu le bébé couché dans la mangeoire, ils tombèrent

à genou et l’adorèrent.

Ils racontèrent à Marie et joseph tout ce qu’il venait de se passer et

quel message l’ange leur avait apporté.

Marie ne dit rien, mais elle réfléchit longuement à toutes les choses

magnifiques annoncées à propos de son petit garçon.



HISTOIRE

En se hâtant de retourner vers leurs moutons, les bergers ne

pouvaient pas s’empêcher d’éclater en chants de louange à Dieu. Tout

s’était déroulé exactement comme l’ange le leur avait dit.

Des hommes sages et instruits, des savants qui vivaient dans des pays

éloignés attendaient eux aussi le grand roi promis par Dieu qui devait

naître dans le pays des juifs, celui qui gouvernerait la terre dans la

justice et la paix.

Les savants à cette époque étudiaient les étoiles et les planètes.

Quelques astrologues découvrirent dans le ciel une étoile qui brillait

d’un éclat tout particulier. « Une telle étoile devrait indiquer qu’un

grand roi est né » pensèrent-ils. Se pouvait-il qu’elle annonce la

réalisation des antiques prophéties et que finalement, un roi soit bien

né dans la lointaine Judée ?

Rapidement, les savants rassemblèrent des provisions pour un long

voyage, et s’étant munis de riches cadeaux qui conviennent à un roi, ils

se mirent en route avec une caravane de chameaux en direction du

pays d’Israël



HISTOIRE

Ils se rendirent directement au palais du roi Hérode, pensant que le bébé s’y

trouverait. Hérode était un roi jaloux, aussi quand la nouvelle lui parvint que de

riches savants étrangers étaient arrivés à la recherche d’un nouveau roi, il fut hors

de

lui. Il connaissait lui aussi les prophéties qui parlaient d’un messie à venir, c’est

pourquoi il fit appeler les maîtres religieux juifs.

« Existe-t-il un texte qui prévoit le lieu où devra naître le Roi promis ? » demanda-t-

il tout agité. « Oui majesté répondirent les maîtres juifs. « Le prophète Michée a

écrit qu’Il naîtrait à Bethléem, la ville du grand roi David.»

Hérode donna l’ordre à ses serviteurs de convoquer les riches savants venus

d’Orient pour un entretien. Il souhaitait leur parler de toute urgence. Il écouta

poliment leur histoire, tout en cachant soigneusement sa propre crainte et sa colère.

« Allez à Bethléem » leur conseilla-t-il « C’est là que le Messie doit naître ». Puis il

ajouta : « Revenez me dire exactement où il est, car je veux moi aussi lui rendre

visite et lui offrir des présents »

La nuit tombait lorsque les savants étrangers se mirent en route pour Bethléem.

Alors qu’ils voyageaient, la même étoile éclatante qu’ils avaient déjà vue apparut

une fois de plus. Quelle émotion pour eux ! Dieu les conduisait sans nul doute vers

son Roi.





Le verset a été illustré par 

Naomi



Perles précieuses
HÉLÈNE

Merci Seigneur pour ce collier de Perles Précieuses, pour que je me souvienne de

tes promesses !

PS 119:11 PDV « Je garde tes enseignements dans mon cœur pour ne pas

pécher contre toi »



Ma pierre précieuse numéro 2 :

QUAND JE NE SAIS PAS QUOI CHOISIR OU FAIRE : 

Que ferait Jésus-Christ à ma place ? 

La Bible nous enseigne d’agir avec Foi = choisir de faire

confiance à Dieu avec courage et elle nous donne des

recommandations précises comme par exemple : ne pas

mentir, obéir à ses parents. Mais parfois je ne sais pas quoi

choisir ou faire.



Quand tu as des choix à faire, mets Dieu en premier ex : Je

choisis de ne pas pratiquer un sport/une activité, le dimanche,

pour pouvoir aller à l’église



Quand tu ne sais pas quoi faire : prie pour demander la

sagesse à Dieu et fais ce que tu penses que Jésus aurait fait à

ta place dans cette situation.

Colossien 3 : 23 Tout ce que vous faites, faites-le de bon cœur, 

comme pour le Seigneur, et non pour des hommes.





Gina et les enfants



Nouvelle devinette

Les enfants, pour ce numéro nous vous

proposons de répondre à la devinette

suivante (sans demander à vos parents, et

sans faire de recherche sur Internet : c’est

trop facile, sinon !).

Un gagnant sera tiré au sort parmi toutes les

bonnes réponses et recevra une petite

récompense !

Dans quelle ville Jésus est-il né ?

A) Jérusalem

B) Bethléem

C) Nazareth

Envoie, ou fais envoyer par tes parents, ta réponse par mail au journal à l’adresse suivante : 

journalebbp@gmail.com



Les groupes de 
l’EBBP

NOVEMBRE 2021 – DECEMBRE 2021



Espace jeunes adultes
MÉLANIE, JÉRÉMY, AIMÉ DE DIEU



L’ESPACE JEUNES

PREMIER VISIONNAGE DE FILM CHRÉTIEN

Nous avons fait notre première réunion de visionnage de film chrétien : le film «

Courageous » de Alex Kendrick.

Ce film nous a vraiment tous interpellés. Il s'agissait de la responsabilité du père

dans son foyer.

Les conséquences d'un bon père pour ses enfants : il a la responsabilité de

conduire ses enfants au Seigneur.

Nous avons eu une discussion après le visionnage et les interventions de nos

jeunes étaient revêtues de maturité notoire.

Priez pour nos jeunes pour que les filles épousent des chrétiens SPIRITUELS et

que les garçons soient de futurs bons pères





Coin des couples
JEAN-LOUIS











Rappel de la devinette

Qui fût le plus jeune roi dans l’histoire

de la Bible ?





Bernard !!! 

BRAVO !



Solution !

Chers frères et sœurs,

Dans le dernier numéro, notre frère Aimé de Dieu vous

a proposé une devinette d’autant plus ardue qu’il était

bien précisé que la réponse devait être trouvée sans

l’aide de Google !

Quatre membres de l’église ont proposé une réponse

correcte, et le gagnant est Bernard !

Bravo à lui !

Mais revoyons la devinette de la dernière fois :

Quel fut le plus jeune roi dans l’histoire de la Bible ?

La réponse était… Josias !

Le bon roi Josias mérite que l’on s’arrête sur sa vie et

son œuvre, car la Bible elle-même nous dit de lui : « Il

fit ce qui est droit aux yeux de l’Éternel, et il marcha

dans toute la voie de David, son père; il ne s’en détourna

ni à droite ni à gauche ». (2 Rois 22-2).

Son hérédité ne plaidait pourtant pas en sa faveur :

petit-fils de l’effroyable Manassé et fils du non moins

corrompu Amon, Josias fut placé sur le trône du

royaume de Juda à l’âge de huit ans après que des

comploteurs eurent assassiné son père impie.

Déjà, l’Éternel avait résolu de châtier son peuple qui

s’était détourné de manière si horrible de ses

commandements, et de le frapper des terribles

malheurs dont il les avait menacés par la voix de Moïse.



Le règne de Josias fut néanmoins une parenthèse

heureuse pour le royaume du sud, marquée par un

grand réveil : le Livre de la Loi fut redécouvert, et ses

enseignements réappris au peuple ; le roi débarrassa le

pays des idoles et de leurs souillures. Enfin, une Pâque

grandiose fut célébrée sous son règne.

Josias régna trente et un ans et fut tué à la bataille de

Megiddo, contre le pharaon Neco.

Hélas, son fil Joachaz ne suivit pas le bon exemple de

son père et fit retomber Juda dans les péchés de

Manassé. La bonne attitude de Josias suspendit le

jugement de l’Éternel, mais son juste châtiment finit

néanmoins par s’abattre sur le peuple, par la main des

Babyloniens.

« Avant Josias, il n’y eut point de roi qui, comme lui,

revienne à l’Éternel de tout son cœur, de toute son âme

et de toute sa force, selon toute la loi de Moïse; et

après lui, il n’en a point paru de semblable. »

2 Rois 23-25



Nouvelle devinette
Et toujours un paquet de 

chocolat à gagner :D 

Pour ce numéro, les enfants ont aussi

leur propre devinette (voir dans le coin

des kids). Nous avons donc décidé de

rester sur la même thématique de Noël

et de poser aux adultes non pas une,

mais deux devinettes !

Naturellement, la recherche sur Google est 

prohibée pour répondre à ces deux 

devinettes…



Devinette adulte niveau "difficile" :

Dans quelle prophétie de l'Ancien

Testament le lieu de naissance du Seigneur

est-il annoncé ?

Devinette adulte niveau "intermédiaire" :

Que chantent les anges après l'annonce de 

la bonne nouvelle  de la naissance de notre 

Seigneur?

A) Il est né le divin enfant

B) Alléluia

C) Gloire à Dieu au plus haut des cieux

D) Douce nuit

E) Petit papa Noël

Parmi toutes les bonnes réponses, un(e) gagnant(e) sera tiré(e) au sort et recevra une 

petite récompense.

Les réponses sont à envoyer  par mail au journal à l’adresse suivante :

journalebbp@gmail.com









Les membres de 
l'EBBP prient, 

écrivent, 
réfléchissent, 

agissent...
NOVEMBRE 2021 – DECEMBRE 2021











Histoire chrétienne
FRANÇOIS



Surnommé le « Prince des Prédicateurs », la vie et

l’œuvre de Charles H. Spurgeon sont éblouissantes de

précocité, de flamboyance, de simplicité, d’humour et de

travail acharné.

Extraordinaire par bien des aspects, cet homme « né

pour être pasteur », est également touchant et proche

de nous par son humanité et l’humble sincérité de sa foi.

Des volumes entiers retracent sa vie et son œuvre, et il

est impossible d’en résumer tous les aspects en

quelques lignes. Mais puisse cette brève présentation de

sa jeunesse vous donner envie de (re)découvrir son

œuvre !

Né en Angleterre dans une famille de pasteurs, et donc

élevé depuis son plus jeune âge dans la connaissance

des Ecritures, Charles se montre un allié précoce de son

grand-père, pasteur d’une petite paroisse anglaise rurale.

En témoigne l’exhortation qu’il lança un jour, du haut de

ses six ans, au vieux père Roads, l’un des paroissiens

dissipés de son grand-père !

Charles savait en effet que le vieux pasteur était fort

attristé par le manque de persévérance du père Roads,

qui avait l’habitude de fréquenter le cabaret local pour y

boire et y fumer.

Un jour, le pasteur vit arriver le père Roads, contrit et

repentant, qui lui raconta une anecdote surprenante :

attablé dans son cabaret favori, buvant une chope de

bière, la pipe à la main, il vit soudain devant lui le jeune

Charles, six ans, qui le fixait intensément et lui lançait

devant tout le monde : « Que fais-tu ici Elie, assis avec

les impies ! Tu brises le cœur de ton pasteur, j’ai honte

pour toi ! »

LES GRANDS PREDICATEURS ET MISSIONNAIRES DU PASSE

CHARLES HALDEN SPURGEON – 1834 -1892

De l’enfance à la nouvelle naissance



Le vieux Roads conclut son histoire : « J’étais furieux,

mais je savais que j’avais tort. J’ai laissé la pipe et la

bière et je suis sorti pour demander pardon à Dieu ».

A l’adolescence, Charles vit une profonde crise

spirituelle.

Doutant de son salut, accablé par la conviction de péché

(une expérience qui rappelle d’ailleurs fortement celle du

jeune Martin Luther), il écrira plus tard sur cette période

: « j’étais constamment malheureux. Je me sentais

misérable, sans espérance, sans réconfort, pensant que

Dieu ne voudrait jamais me sauver ».

Spurgeon a alors 15 ans : il prie sans cesse et fréquente

toutes les églises dont il croise le chemin, mais c’est

comme si Dieu restait muet, que le Ciel lui était

inaccessible.

Un soir d’hiver, il neige tant que Charles ne peut se

rendre à l’église où il a prévu d’aller. Passant devant une

modeste église méthodiste, il s'y engouffre enfin.

Quelques personnes attendent le prédicateur de

l’endroit, sans doute lui aussi bloqué par la neige.

Finalement, un savetier se lève dans l’assistance pour

prêcher. Il lit Esaïe 45-22 : « Tournez-vous vers moi, et

vous serez sauvés, Vous tous qui êtes aux extrémités de

la terre ! Car je suis Dieu, et il n'y en a point d'autre.».

La prédication du pasteur improvisé n’est pas très

élaborée, mais elle est percutante : « Regardez à Christ !

» ne cesse-t-il d’exhorter. Lorsqu’il pose enfin ses yeux

sur le jeune Charles, dont il perçoit le trouble, il lui lance

« Jeune homme, vous êtes malheureux, et vous le serez

toujours à moins que vous ne regardiez à Christ ».

LES GRANDS PREDICATEURS ET MISSIONNAIRES DU PASSE

CHARLES HALDEN SPURGEON – 1834 -1892

De l’enfance à la nouvelle naissance



Charles Spurgeon raconte la suite : « A l’instant, la

lumière se fit en moi, et je vis le chemin du salut. Oh,

comme mon cœur bondit alors de joie… (…) Je m’étais

attendu à devoir faire cinquante choses, mais lorsque

j’entendis le mot : REGARDEZ ! celui-ci résonna

délicieusement à mes oreilles. Je regardais ! Je regardais,

sans pouvoir détacher les yeux du salut offert. Et dans

les cieux, je regarderai encore, je regarderai toujours ! »

A 15 ans, Charles Spurgeon est né de nouveau.

Baptisé par aspersion lorsqu’il n’était qu’un bébé, il

choisira de passer de nouveau par les eaux du baptême

en témoignage de sa mort et de sa résurrection en

nouveauté de vie.

A l’âge de 16 ans, il prêcha son premier sermon.

Et commença alors un ministère pastoral d’une ampleur

extraordinaire qui a fait sa renommée, encore fameuse

aujourd’hui.

Mais, comme il l’écrivit lui-même plus tard avec cette

touchante modestie qui le caractérisait : « Combien de

fois me fut accordé le privilège de prêcher dans la

cuisine d'un paysan ou dans une étable ! »

LES GRANDS PREDICATEURS ET MISSIONNAIRES DU PASSE

CHARLES HALDEN SPURGEON – 1834 -1892

De l’enfance à la nouvelle naissance



Action chrétienne dans un 
monde en détresse

FRANÇOIS



Une croyance très répandue dans le monde suppose, si

du moins il existe un Dieu, que celui-ci sera tant amour

et miséricorde qu’Il ne verra au final que les bonnes

œuvres que tout un chacun aura faite par moment, en

ayant la bonne grâce d’oublier toutes ces vilaines choses

que nous aurions commises ici où là…

Triste croyance ! Et si éloigné du Dieu qui se présente

lui-même en majesté dans la Bible ! Nos pauvres bonnes

œuvres sont si chétives, si entachées d’intentions

impures, qu’elles ne valent rien devant les exigences de

justice de Dieu !

Le chrétien lui-même sait que seule la justice parfaite de

Christ, qui lui est imputée par grâce, par le moyen de la

foi, lui donne l’assurance de pouvoir un jour paraître

devant Dieu sans encourir sa juste colère !

Alors, les œuvres ne comptent elles pas ?

Nous connaissons bien la maxime si répandue dans le

monde évangélique : nous ne sommes pas sauvés par les

œuvres bonnes que nous faisons, mais ce sont les

œuvres bonnes que nous faisons qui démontrent que

nous sommes sauvés.

En tant que chrétiens, nous sommes en effet tous

appelés à consacrer une partie de notre temps, de notre

énergie, de nos revenus, à des œuvres qui plaisent à

Dieu, qui sont conformes à ses prescriptions et à sa

volonté.

UNE ACTION CHRETIENNE DANS UN MONDE EN DETRESSE

PRESENTATION DU SEL – SERVICE D’ENTRAIDE ET DE LIAISON

« Il en est ainsi de la foi : si elle n’a pas les œuvres, elle est morte en 

elle-même. » Jacques 2-17



Bien évidemment, la mesure de toutes ces choses,

comme les endroits où nous allons les employer, varient

considérablement : certains vont se consacrer

exclusivement à leur église locale, d’autres à aider un ou

plusieurs proches en grande difficulté, d’autres à des

œuvres plus lointaines, quant certains auront la

possibilité de faire tout cela en même temps !

Je veux vous parler aujourd’hui d’une bonne œuvre qui

répand la Parole et l’exemple de Christ jusqu’aux

extrémités de la terre, de manière dynamique, concrète

et tangible.

Il s’agit de l’organisation SEL, acronyme pour Service

d’Entraide et de Liaison, qui se définit comme une «

association protestante de solidarité internationale ».

Le SEL s’engage (et le bilan comptable qu’il fournit

annuellement permet de vérifier la réalité de cet

engagement) à ce que 80% des dons soient

effectivement affectés à la mission. Ce qui est un taux

très honorable comparé à d’autres ONG plus connus…

Qui plus est, les intervenants et partenaires du SEL

motivent d’emblée leurs actions par leur foi chrétienne

et tiennent leurs succès du soutien dans la prière de

tous ceux qui les aident.



L’action du SEL se décline selon trois axes :

- Le secours d’urgence, qui, comme son nom l’indique,

vise à assurer, de la manière la plus rapide et efficace

possible, la survie de populations en situation de péril

immédiat et mortel. Des points de situation réguliers,

toujours poignants, sont mis en ligne pour résumer les

actions entreprises. Trois théâtres d’opération sont

aujourd’hui actifs : Liban, Haïti, Burkina-Faso, COVID.

- Les projets de développement, qui se consacrent au

temps long, et comprennent des projets de

développement agricole, de résilience alimentaire,

d’assainissement d’eau, de développement économique

et d’accès à la santé.

- Enfin, le parrainage d’enfants, qui est l’option que nous

avons choisi. Vous trouverez dans les pages suivantes la

petite brochure d’informations qui vous permettra d’en

savoir plus sur le parrainage d’enfants avec le SEL.

Le Seigneur nous a en effet permis de devenir, depuis

2017, les parrains de Mercy.

Mercy est née le 31/10/2009 et elle vit au Kenya, dans

la ville de Koloch située dans l’ouest du pays, non loin de

la frontière avec l’Ouganda.

Le parrainage lui permet d’étudier, de recevoir des soins

médicaux, une nourriture saine, et profite aussi à sa

famille. Toutes ces prestations se font en lien avec son

église locale, souvent dans les murs même de l’église. En

plus du parrainage, des dons ponctuels permettent

également d’offrir à sa famille des biens essentiels au

bien-être du foyer : vêtements, soins, meubles, animaux

de basse-cour, parfois une tête de bétail…



Merci d’avance de prier pour le SEL et pour notre petite

Mercy !

Vous pouvez vous renseigner sur le SEL, et participer

par un don, en cliquant sur le lien suivant :

https://www.selfrance.org/

« Et quoi que vous fassiez, en parole ou en œuvre, faites

tout au nom du Seigneur Jésus, en rendant par Lui des

actions de grâces à Dieu le Père »

Colossiens 3-17







Une autre histoire du Christianisme
MÉLANIE



 

 

UNE AUTRE HISTOIRE DU CHRISTIANISME 

 

L’histoire (et l’apparition ?) du baptisme 

 

 

Introduction 

 

Si l’on veut comprendre, comme c’est ici le cas, l’histoire du baptisme ainsi que la légitimité de cette 

doctrine, il faut commencer par dresser le portrait d’une foi nouvelle. Cette foi nouvelle pourrait être 

comparée à un arbre dont poussent plusieurs branches au fur et à mesure de son ancienneté. Dans ce 

schéma, l’arbre, c’est le protestantisme. Le baptisme est ici une des branches qu’a engendré cette 

nouvelle foi, traditionnellement attribuée à Martin Luther (1483-1546).  

 

Mais à ce schéma-ci se pose une question essentielle pour un Baptiste: pourquoi sa doctrine, si elle 

est la véritable, n'apparaît-elle qu’au début de l'Époque Moderne ? 

 

 

●   

 

I - La question protestante 

 

Le protestantisme est un grand mouvement apparu au début du XVIe siècle, issu d’une volonté de 

retourner à un christianisme plus réel, en comparaison avec la longue tradition catholique qui a marqué 

l’Occident pendant des siècles. En fait, ce mouvement de Réforme est une sorte de grand Réveil 

chrétien, certainement déclenché par plusieurs facteurs que voici: l’affaiblissement, et avec elle, la perte 

de considération de l’Église catholique que l’on peut associer aux schismes de 1054 (déjà évoqué dans 

le dernier article) et de 13781. La  richesse montante de l'Église (vue parfois comme illégitime comme 

lorsque Luther dénonce la pratique des Indulgences2) et les angoisses constantes face à un manque total 

d’assurance du salut des fidèles, mais aussi la plus grande diffusion de la bible avec l’imprimerie depuis 

le milieu du XVe siècle, sont des facteurs qui ont entraîné la recherche et la volonté à un christianisme 

plus véritable. Selon Jean-Paul Willaime, “c’est parce que cette objection de conscience individuelle 

 
1 En 1378 (jusqu'en 1417), les papes sont au nombre de deux: un réside à Rome tandis que l’autre est à Avignon. 

Cette scission s’accompagne d’une confusion pour les fidèles de l’époque qui ne savent quel pape est alors plus 

légitime que l’autre. 

 
2 À l’époque de Luther, l’Église avait l’habitude d’accorder des Indulgences aux fidèles contre une somme 

d’argent; chose qui leur permettait de passer moins de temps au Purgatoire (lieu imaginaire d’expiation des péchés 

avant d’entrer au Paradis).  

 



 

 

rencontra un large écho et bénéficia de l’appui de certaines autorités politiques que l’aspiration à un 

christianisme plus authentique deviendra une réforme religieuse qui bouleversera toute l’Europe”3. 

 

Les partisans de ce Réveil sont nommés les “protestants” depuis la diète de Spire4 et  plusieurs sous-

groupes existent. Ce sont la référence à la bible, l’individualisme religieux et l’accomplissement du 

devoir chrétien dans le monde5 qui caractérisent le mouvement, et ce même dans ses branches qui en 

découleront par la suite.   

 

En 1517, Luther présente ses 95 thèses (sans la volonté de rompre avec l’Église de Rome, mais plutôt 

de dénoncer certaines de ses pratiques) et donne naissance à son mouvement, le luthéranisme, 

dénonçant l’abus d’indulgences ou la pratique de la confession aux prêtres, et prêchant un salut par 

“toutes sortes de mortifications de la chair”6. 

En cela, les princes allemands7 reconnaissant la doctrine luthérienne, apportent leur confession à 

l’empereur du Saint-Empire Romain Germanique, celle d’Augsbourg, en 1530. Dedans, ils affirment 

s’opposer au christianisme de Rome qu’ils dénoncent comme ayant totalement banni la foi comme 

moyen salvateur de l’âme: 

 

“[...] Or, puisque la doctrine de la Foi - la plus importante du Christianisme - a été si longtemps négligée, 

comme on est obligé d'en convenir, et que leurs prédicateurs, partout, n'ont guère prêché que le salut par les 

œuvres : les nôtres ont instruit les fidèles de la façon suivante : premièrement, nous déclarons que nos 

œuvres n'ont pas le pouvoir de nous réconcilier avec Dieu ni d'acquérir sa grâce, mais que cela se fait 

uniquement par la foi [...]”. 

(Voir: Musée Protestant, La confession d’Augsbourg: consultable sur https://museeprotestant.org/notice/la-

confession-daugsbourg-1530/) 

 

Outre cela, d’autres mouvements apparaissent suite à ce Réveil. Ceux-ci sont énumérés par Willaime: 

 

“Le monde protestant inclut également des branches qui se sont développées ultérieurement (le baptisme au 

XVIIe siècle, le méthodisme au XVIIIe et le pentecôtisme au XXe), ce sont ces réformes du XVIe qui jetèrent les 

 
3 Willaime, Jean-Paul. Sociologie du protestantisme. Presses Universitaires de France, 2005, 128 pages. 

 
4 La diète était une réunion formelle du Saint-Empire visant à régler une affaire d’État. Celle de Spire, en 1526, 

portait tout particulièrement sur le protestantisme naissant près d’une décennie auparavant. 

 
5 Willaime, Jean-Paul. Sociologie du protestantisme. Presses Universitaires de France, 2005, 128 pages. 

 
6 Wikisource, “Les 95 thèses”, disponible sur: https://fr.wikisource.org/wiki/Les_95_Th%C3%A8ses (consulté le 

26 octobre 2021). 

 
7 Princes issus du Saint-Empire Romain Germanique (962-1806), empire qui comprend plusieurs pays de l’Europe 

Centrale actuelle, notamment l’Allemagne. 
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bases doctrinales du protestantisme et définirent ses contours. Du point de vue sociohistorique, le 

protestantisme représente l’émergence d’une nouvelle façon de vivre individuellement et collectivement le 

christianisme qui a perduré et s’est même développé : loin d’être une parenthèse historique, les réformes 

protestantes du XVIe siècle ont abouti à l’institutionnalisation durable de nouvelles sociétés religieuses et de 

nouvelles attitudes individuelles.” 

(Willaime, Jean-Paul. Sociologie du protestantisme. Presses Universitaires de France, 2005, 128 pages) 

 

 

Notons bien que le baptisme du XVIIe siècle est, comme il est de coutume, attribué au Réveil du XVIe 

siècle. Et pourtant, cela ne peut être contesté: c’est bel et bien en 1609 que la première église baptiste 

est créée. Les baptistes seraient-ils alors une autre de ses nombreuses branches créées aux XVIe et 

XVIIe siècles, une secte ou un mouvement qui suit les pensées d’une poignée d’hommes assez vertueux 

pour avoir osé déclarer ce en quoi ils croyaient désormais ? 

 

II - L’histoire du mouvement baptiste: une “nouvelle” foi “ancienne” 

 

Les premiers baptistes sont John Smyth et Thomas Helwys, tous les deux originaires d’Angleterre. La 

première église date de l’année 1609 et comprend des Anabaptistes8 (ou Mennonites), mais également 

des Puritains9.  

Après avoir rompu avec l’anglicanisme10 quelques années auparavant, John Smyth publie son livre 

The differences of the Churches (1608) dans lequel il y expose les caractéristiques d’une église 

biblique: par exemple, celle-ci doit, selon Smyth, pratiquer des chants, des prières et une prédication 

seulement du cœur (donc par une volonté sincère). Pour lui, le financement de l’église ne doit être 

pourvu que par les membres et non pas par le gouvernement.  

À son époque, les Pays-Bas sont une sorte de terre d’accueil contre les persécutions des populations 

européennes ayant la même croyance que les baptistes. C’est d’ailleurs là qu’il s’établira avec Helwys. 

La première église anglaise, elle, est fondée par Smyth en 1619. Le mouvement touchera les États-

Unis (pas encore formés comme tels puisqu’il s’agit de colonies anglaises): une première église sera 

fondée en 1638 par Roger Williams dans l’État du Rhode Island, dans la ville de Providence, où la 

liberté religieuse est la règle. 

 
8 Chrétiens issus du Réveil du XVIe siècle appelés ainsi (en grec aná baptízein, littéralement “baptiser à nouveau”) 
de par leur conviction en un baptême du croyant et non pas en un baptême d’enfant comme il est de coutume dans 

le catholicisme. Ils rebaptisent ainsi ceux qui sont à Christ. 

  
9 Inspiré du calvinisme, le puritanisme tente de “purifier” l’Église d’Angleterre. Les puritains auront un grand 

impact aux États-Unis. La doctrine est inspirée du calvinisme et est connue pour son rigorisme moral.  

 
10 Christianisme spécifiquement anglais, rompant avec Rome: l’anglicanisme ne reconnaît que les deux 

sacrements du baptême et de la cène et met la bible au cœur d’une foi réelle. Certains anglicans se considèrent 

comme protestants, d’autres non. 



 

 

 

L'expansion du baptisme au cours des deux siècles suivants peut être attribuée à des missionnaires 

comme l’anglais William Carey. Doué pour les langues (il parlait l’hébreu, le français, l’italien, le 

néerlandais et plusieurs langues indiennes en plus de l’anglais, sa langue maternelle) et persuadé d’un 

appel missionnaire, il se rend en Inde aux côtés de sa femme à la toute fin du XVIIIe siècle. Avant cela, 

il publie An Enquiry into the Obligations of Christians to use Means for the Conversion of the Heathens 

(1798), rappelant la nécessité pour les baptistes de propager l'Évangile dans le monde entier qui en a, 

selon le bilan établi dans cet ouvrage, grandement besoin. Les XIXe et XXe siècles seront marqués par 

des périodes de Réveils baptistes dont on omettra la présentation ici. 

 

Comme vu dans le dernier article “Des mouvements anciens et inconnus”, les mouvements chrétiens 

recherchant l’idéal de la vraie foi ont toujours existé depuis le Ier siècle (les Vaudois du Moyen-Âge 

par exemple). Pour ainsi dire, la vraie foi n’a jamais disparu. Ainsi, la doctrine que l’on appelle baptiste 

au XVIIe siècle n’est pas une apparition d’un nouveau modèle de foi découlant du protestantisme, mais 

il s’agit bien d’un énième Réveil dans le monde occidental.  

 

Pour savoir si la vraie foi a toujours existé, il faut la définir. Ainsi, on parle de “vraie foi” parce qu’une 

autre, omniprésente pendant des siècles, a rejeté le réel message de l’Évangile comme l’ont dénoncé les 

princes allemands dans leur confession d’Augsbourg. Ce faux message a engendré la propagation d’un 

faux Évangile, et donc d’une fausse foi, une foi dans laquelle les œuvres (et parfois même le baptême, 

chose que la confession d’Augsbourg admet encore) sont la clé pour une assurance du salut. C’est pour 

cela que l’Église catholique a toujours favorisé une vie monastique, une pratique sérieuse des 

sacrements ou encore un calendrier liturgique, pensant, à la manière des pharisiens, que le respect de 

règles semblant moralement justes assurerait forcément le salut de leur âme. Les baptistes, comme tant 

d’autres avant eux, ont tenté de prôner la vraie foi évangélique: un salut par la foi seulement. Par cela, 

la dénomination des mouvements n’est pas le problème de fond pour savoir quel groupe chrétien 

possède la vérité: les baptistes ont la même foi que les princes du Saint-Empire et que les Vaudois, qui 

avaient la même foi que l’apôtre Paul. Tous, et certainement plein d’autres groupes chrétiens du monde 

à d’autres époques révolues, pouvaient affirmer que “en croyant du cœur on parvient à la justice, et 

en confessant de la bouche on parvient au salut [...]” - Romains 10:10. 

 

Finalement, on peut affirmer que la doctrine baptiste est apparue avec Smyth et Helwys au début 

du XVIIe siècle, mais la foi qu’elle défend, elle, reste intemporelle et véritable. 

  

                                                        * 

 



 

 

Voici en annexe la traduction en français de la conclusion tirée de la première confession de foi 

réunissant 7 églises baptistes de Londres, datant de l’année 1644: 

 

  “Ainsi nous désirons accorder à Christ ce qui appartient à Christ, et à toute autorité légitime de qui 

lui est due. Nous désirons n'avoir de dette envers personne, si ce n'est celle de l'amour, afin de mener 

une vie tranquille et paisible, comme il convient à des saints, nous efforçant de garder une conscience 

pure en toutes choses, faisant pour tout homme (quelles que soient ses convictions) ce que nous 

voudrions qu'il fasse pour nous. Nous voulons vivre de manière à ce qu'on trouve en nous un peuple 

consciencieux, paisible et innocent, ne causant ni danger ni trouble dans la société des hommes. Nous 

voulons nous efforcer de travailler de nos propres mains pour n'être à charge à personne, et pour 

avoir de quoi secourir ceux qui sont dans le besoin, qu'ils soient nos amis ou nos ennemis, sachant 

qu'il y a plus de joie à donner qu'à recevoir. Nous confessons aussi que nous ne connaissons qu'en 

partie, et que nous ignorons bien des choses que nous voudrions chercher à connaître. Si quelqu'un 

nous fait l'amitié de nous montrer dans la Parole de Dieu ce que nous n'y avons pas encore vu, nous 

en serons reconnaissants à Dieu et à cette personne. Mais si un homme, quel qu'il soit, nous impose 

une chose que nous ne voyons pas dans les commandements de notre Seigneur Jésus-Christ, nous 

préférons faire face, avec la force que Dieu nous donne, à tous les reproches et à toutes les tortures 

des hommes ; nous préférons être dépouillés de tout bien matériel, et (si cela était possible) souffrir 

plutôt mille morts que de pécher contre le plus petit iota de la vérité de Dieu, ou contre la lumière de 

notre propre conscience. Si quelqu'un dit que nos propos sont hérétiques, alors nous reconnaissons 

avec l'Apôtre que dans cette voie qu'on traite d'hérétique, nous rendons notre culte au Dieu de nos 

pères, répudiant tout ce qui est réellement hérétique et tout ce qui s'oppose à Christ ; nous resterons 

fermes et inébranlables, obéissant toujours diligemment à Christ, et sachant que notre labeur n'est 

pas vain dans le Seigneur”. 


